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  À NyLoPa, des drones ont bombardé l’hélicoptère de la délégation. Cette dernière s’est scindée en deux groupes : un premier, mené par Marlo, a fui devant les Ombres ; un second, mené par Ganesh, a préparé un piège en recouvrant de branches une cavité profonde.




  Dans le pays horcite, Naja et Colb ont porté Deux Lunes, blessé d’une balle dans le dos par les Furtifs leur donnant la chasse. Grâce aux Heures qui ont guidé Josp, le groupe – composé également de Rodag, de Laurena et de leurs enfants respectifs – est sorti du marais sans encombre, tandis que leurs poursuivants n’ont pas survécu.




   




  Né en 1955 en Vendée, lauréat de nombreux prix dont le Grand Prix de l’Imaginaire, le Prix Tour Eiffel et le Prix Paul Féval de littérature populaire de la Société des gens de lettres, Pierre Bordage est l’un des grands romanciers populaires français d’aujourd’hui.




  Son précédent feuilleton, Les Derniers Hommes, se maintient dans les meilleures ventes des plus grandes plateformes numériques depuis sa parution.
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  MumBang et ShanBei, ces mégalopoles de plus de trois cents millions d’âmes, ont longtemps été considérées comme les cités du futur, celles qui proposeraient les solutions les plus innovantes et les plus efficaces pour la reconquête de la terre. On comptait sur elles pour la mise au point de micro-organismes qui neutraliseraient les particules radioactives ou chimiques saturant le pays horcite, ou encore pour effacer les effets désastreux des mutations génétiques. Mais il faut se rendre à l’évidence : les citadins ont de tout autres priorités. Ils n’ont plus le désir de sortir des limites de leurs cités. La peur de l’extérieur, relayée par les médias en mal de sensations fortes, engendre chez eux une forme de psychose, une fascination de l’enfermement, comme ces prisonniers qui finissent par s’identifier aux murs de leurs prisons.




  Pervent Duchère, journaliste au Matin des Parisiens




  Pays horcite 1




  Les tueurs ouvrirent le feu. Les balles soulevèrent de petits panaches de roche pulvérisée. Ganesh craignit que les rafales ne démantèlent leur bouclier minéral ; elles pouvaient sans doute perforer des surfaces plus dures que les rochers friables derrière lesquels ils s’abritaient. Ava, accroupie à ses côtés, lui lançait des regards inquiets. Les soldats ripostèrent sporadiquement, pas tant pour neutraliser les tueurs que pour les inciter à continuer leur progression.




  Les staccatos des armes s’interrompirent tout à coup, et le silence retomba sur la colline, ébranlé par des craquements, puis, quelques secondes plus tard, par un fracas métallique lointain. Ganesh et Ava se redressèrent au bout d’un petit moment pour observer les environs baignant dans la lumière diffuse de la pleine lune. Les silhouettes grises des tueurs avaient disparu. Ganesh se pencha par-dessus le rocher : la cavité qu’ils avaient recouverte de branchages béait de nouveau. Les tueurs, avançant en ligne, étaient tous tombés dans le piège.




  « Putain, ça a marché ! s’exclama Leif, debout à côté d’Ava. Ils ont foncé tout droit sur nous comme des cons. Je dois reconnaître que je n’y croyais pas trop. »
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